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«Faire plus par amour pour  
Lui, voilà ce qui compte»

J’ai besoin d’appointements plus importants! 
Mon temps libre figure aussi sur ma liste de 
desiderata, sans oublier la flexibilité qui doit 
s’inscrire dans mon temps de travail. Dois-je 
dire tout cela à mon chef ou est-ce que, ce 
faisant, je mettrais en péril mon job? En tant 
que chrétien, il ne faut pas être porté à ambi-
tionner, à désirer davantage. Mais comment 
se comporter alors que ces souhaits secrets 
sont bien là? Le 1er mai est considéré comme 
le jour des revendications du mouvement des 
travailleurs. Loin de nous de vouloir y parti-
ciper!
Nous devrions plutôt nous demander com-
ment nous devons nous conduire vis-à-vis 
de nos supérieurs. Comment parlons-nous 
d’eux? Notre chef peut-il entendre tout ce 
que nous disons à son sujet ou savoir ce que 
nous pensons de lui? La Bible, en Ephésiens 
6,5-7, nous donne un enseignement très 
clair à cet égard «Serviteurs, obéissez à vos 
maîtres selon la chair, avec crainte et trem-
blement, dans la simplicité de votre coeur, 
comme à Christ, non pas seulement sous 
leurs yeux, comme pour plaire aux hommes, 
mais comme des serviteurs de Christ, qui 
font de bon coeur la volonté de Dieu. Ser-
vez-les avec empressement, comme servant 
le Seigneur et non des hommes.»
En 1  Corinthiens 3,9 nous lisons que nous 
sommes des collaborateurs de Dieu, et plus 
encore: nous sommes des ambassadeurs 
pour Christ. Cela ne signifie pas simplement 
être occupé à temps plein comme pasteur, 
prédicateur, missionnaire etc. Comme am-
bassadeurs nous devons nous comporter di-
gnement et faire ce qui nous est demandé 
par notre Seigneur. Il exige un service tout 
de consécration à Sa personne. Si nous pen-
sons avoir fait notre devoir en toutes choses, 
n’oublions surtout pas cette déclaration de 
notre Seigneur Jésus: «Vous de même, quand 
vous avez fait tout ce qui vous a été ordonné, 
dites: Nous sommes des serviteurs inutiles, 
nous avons fait ce que nous devions faire» 
(Luc 17,10). Paul dit la même chose aux Co-
rinthiens avec d’autres mots: «Ce n’est pas 
à dire que nous soyons par nous-mêmes ca-
pables de concevoir quelque chose comme 
venant de nous-mêmes» (2 Cor. 3,5). Et ail-
leurs ceci: «Car ce n’est pas celui qui se re-

commande lui-même qui est approuvé, c’est 
celui que le Seigneur recommande» (2 Cor. 
10,18). Cela ne veut nullement dire qu’au-
cune considération n’est accordée à notre 
travail, à notre service, Le Seigneur veut plu-
tôt nous montrer que ce que nous faisons 
en plus de notre devoir pour Lui a une valeur 
particulière. C’est exactement là la marque 
qui fait la différence entre un chrétien au ser-
vice de son Maître et un quelconque salarié. 
Si nous ne faisons que notre devoir, effec-
tuant à contrecoeur ce qui nous est imposé, 
cela est infructueux aux yeux de Dieu. 
Notre Seigneur attend plus de nous, que 
nous Le servions à temps plein ou béné-
volement. Faire davantage par amour pour 
Lui, voilà ce qui importe. C’est alors un vrai 
service. Nous devrions toujours être bien 
conscients que Dieu n’a pas d’appointés, 
mais uniquement des collaborateurs. Mais 
voici que s’introduisent dans la chrétienté 
des concepts comme compensation pour 
heures supplémentaires ou encore gestion 
du temps. Nous ne trouvons pas cela dans 
la Bible. Le Seigneur Jésus a dit de la femme 
qui L’avait oint: «Elle a fait ce qu’elle a pu» 
(Marc 14,8). Peut-Il en dire autant de nous? 
«Il/Elle a fait ce qui était en son pouvoir»? 
Peut-Il nous louer? Permettons que ces mots 
soient de nouveau inscrits dans notre coeur: 
Nous sommes des collaborateurs de Dieu! 
S’Il nous a fait naître de nouveau à une vie 
nouvelle, Il nous a dès lors appelés à Son 
service. Notre temps de service commence 
dès ce moment. Employons-le utilement! Ro-
mains 12,11 nous adresse cette exhortation: 
«Ayez du zèle, et non de la paresse. Servez 
le Seigneur.» Ce service ininterrompu pour la 
cause du Seigneur, nous le trouvons égale-
ment dans l’Apocalypse: «… et le servent jour 
et nuit» (chap. 7,15).
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Comment l’Antichrist  
s’emparera-t-il du pouvoir 
sur le monde? 
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La Bible révèle qu’un dominateur anti-
christ se manifestera ici-bas. Comment 
cela sera-t-il possible dans un monde 
«éclairé»?

C ’est une des questions les plus inté-
ressantes concernant l’Antichrist 
à laquelle il importe de répondre. 

Comment un tel homme arrivera-t-il au 
pouvoir? Qu’est-ce qui pourrait amener 
des gens cultivés et instruits à s’allier à 
un meneur comme l’Antichrist? Et même 
finalement à l’adorer comme Dieu? En 
nous posant ces questions, nous devons 
naturellement nous souvenir que, il y a 
quelques décennies, toute une nation 
s’est mise sous le joug d’un affreux 
personnage, d’un fou meurtrier du nom 
d’Adolf Hitler. Ce n’est donc pas comme 
s’il n’y avait pas eu de cas semblable dans 
un récent passé. 

Même si personne ne connaît les 
détails exacts de sa montée au pouvoir, 
chacun est bien conscient que notre 
monde cherche aujourd’hui désespéré-
ment quelqu’un qui le dirigera. Etant 
donné l’accroissement des crises inter-
nationales, le monde est à la recherche 
de quelqu’un ayant du charisme, des 
qualités de meneur et de l’intelligence, 
quelqu’un capable de rassembler les 
nations et qui sera à la hauteur de ces 
énormes défis.

Un des problèmes chroniques du 
monde est le long conflit au Proche-
Orient, lequel semble ne jamais prendre 
fin et qui s’accompagne de négociations 
placées, à tort, sous la formule «proces-
sus de paix». La solution de la crise au 
Proche-Orient est sans doute le but le 
plus désiré dans l’histoire de la diplo-
matie internationale. Le monde appelle 
la paix. Chaque leader aimerait être 
celui qui pourrait inscrire cette victoire 
sur ses étendards; la Bible déclare que 
l’Antichrist y parviendra. Il fera sa pre-
mière apparition sur la scène mondiale 
par une sorte de traité ou de pacte avec 
le peuple d’Israël. Daniel 9,27 nous en 
donne des détails:

«Il fera une solide alliance avec plu-
sieurs pour une semaine, et durant la 

moitié de la semaine il fera cesser le 
sacrifice et l’offrande; le dévastateur com-
mettra les choses les plus abominables, 
jusqu’à ce que la ruine et ce qui a été 
résolu fondent sur le dévastateur.»

Quel caractère revêtira cette alliance 
que l’Antichrist conclura avec Israël? 
Bien que ce passage biblique ne fournisse 
pas la nature exacte de ce traité, nous 
pouvons lire facilement entre les lignes. 
Charles Dyer, un excellent enseignant 
de la prophétie et également écrivain, 
affirme:

«En quoi consistera cette ‹alliance› 
que l’Antichrist conclura avec Israël? 
Daniel ne fournit pas de données précises 
sur son contenu, mais il indique qu’elle 
portera sur sept ans. Durant la première 
moitié de cette période, Israël croira à tort 
à la paix et à la sécurité, ce qui signifie 
que ce pacte devra contenir une sorte 
de garantie pour la sécurité nationale de 
l’Etat hébreu. Très vraisemblablement 
il apportera à Israël la paix avec ses voi-
sins arabes. Une conséquence du traité 
est qu’Israël pourra rebâtir son temple 
à Jérusalem. Ce puissant chef réussira 
là où Kissinger, Carter, Reagan, Bush 
et d’autres personnages influents ont 
échoué. Il sera connu comme l’homme 
de paix!»

Qu’il y aura au temps de la fin une 
période de paix, du moins éphémère, 
Ezéchiel 38,8.11.14 le confirme: «Après 
bien des jours, tu seras à leur tête; dans 
la suite des années, tu marcheras contre 
le pays dont les habitants, échappés à 
l’épée, auront été rassemblés d’entre plu-
sieurs peuples sur les montagnes d’Israël 
longtemps désertes; retirés du milieu des 
peuples, ils seront tous en sécurité dans 
leurs demeures. ... Tu diras: ‹Je monterai 
contre un pays ouvert, je fondrai sur des 
hommes tranquilles, en sécurité dans 
leurs demeures, tous dans des habitations 
sans murailles, et n’ayant ni verrous ni 
portes!› ... C’est pourquoi prophétise, fils 
de l’homme, et dis à Gog: Ainsi parle le 
Seigneur, l’Eternel: Oui, le jour où mon 
peuple d’Israël vivra en sécurité, tu le 
sauras.»

D’autres passages bibliques laissent 
entendre qu’au début de la tribulation, le 

monde entier jouira d’une paix négociée 
par l’Antichrist:

1  Thessaloniciens 5,1-3: «Pour ce 
qui est des temps et des moments, vous 
n’avez pas besoin, frères, qu’on vous 
en écrive. Car vous savez bien vous-
mêmes que le jour du Seigneur viendra 
comme un voleur dans la nuit. Quand 
les hommes diront: ‹Paix et sûreté!›, 
alors une ruine soudaine les surprendra, 
comme les douleurs de l’enfantement 
surprennent la femme enceinte, et ils 
n’échapperont point.»

Apocalypse 6,1-2: «Je regardai, quand 
l’Agneau ouvrit un des sept sceaux, et 
j’entendis l’un des quatre êtres vivants 
qui disait comme d’une voix de tonnerre: 
Viens. Je regardai, et voici, parut un 
cheval blanc. Celui qui le montait avait 
un arc; une couronne lui fut donnée, et 
il partit en vainqueur et pour vaincre.»

Il est clair que l’ouverture du premier 
sceau amènera la paix, car l’ouverture 
du deuxième sceau, avec le cavalier sur 
le cheval roux, préparera la fin de cette 
paix. Il est écrit en Apocalypse 6,3-4: 
«Quand il (l’Agneau, Christ) ouvrit le 
second sceau, j’entendis le second être 
vivant qui disait: Viens. Et il sortit un 
autre cheval, roux. Celui qui le montait 
reçut le pouvoir d’enlever la paix de la 
terre, afin que les hommes s’égorgent 
les uns les autres; et une grande épée lui 
fut donnée.» Celui qui monte le cheval 
roux ne pourra manifestement ôter la 
paix de la terre que s’il y en avait eu 
une auparavant. L’Antichrist, assis sur le 
cheval blanc, apportera au monde ce qu’il 
a toujours voulu. W.A. Criswell, l’ancien 
pasteur de la première église baptiste 
de Dallas, jette à l’avance un regard sur 
cette journée: 

«En un temps de révolution, en un 
temp de chaos, en un temps de tempête 
et de colère s’avance ce grand et dernier 
chef. Cela est la signification de l’ouver-
ture du premier sceau en Apocalypse 6. 
En harmonie avec l’ouverture du premier 
sceau, le chapitre 17 de l’Apocalypse dit 
que dix rois, ayant une même pensée, 
donneront de plein gré à la bête leur puis-
sance et leur autorité. Quand le premier 
sceau sera ouvert, ce dernier Antichrist 
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paraîtra. Il montera un cheval blanc et 
portera un arc, mais pas de flèches. Il 
viendra en vainqueur et pour vaincre, 
mais sa conquête se fera sans effusion 
de sang. Il n’y aura pas de guerre, 
de combat, de résistance. Au milieu 
du chaos et du désespoir, ces rois et 
dirigeants de la terre se soumettront 
volontairement à lui et le célébreront 
comme le sauveur des êtres humains. 
Ils diront:‹Voilà l’homme qui peut nous 
conduire; voilà l’homme qui détient la 
réponse à nos questions; voilà l’homme 
qui peut apporter la paix et le bien-être 
à l’humanité. Que tous le louent!› Il 
attirera tous les êtres humains et leur 
étonnement se changera en adoration. 
Le grand et dernier mâitre du monde 
sera là!»

L’Antichrist arrivera au pouvoir 
comme grand homme de paix. Je ne 
sais pas comment vous vous repré-
sentez l’Antichrist, mais la plupart 
des gens pensent probablement à un 
fanatique, diabolique et fou  – à un 
mégalomane éhonté. Toutes ces idées 
sont justes, mais aucune d’elles ne 
reflète ce qu’il sera après la première 
impression que le monde se fera de 
lui. Au début de sa carrière, il se fera 
remarquer comme aimable faiseur de 
paix, comme quelqu’un qui résoud les 
problèmes, comme excellent diplomate. 
Il entrera sur la scène du monde avec 
une branche d’olivier dans la main. 
John MacArthur décrit fort bien la 
situation mondiale qui contribuera à 
la montée de l’Antichrist: 

«Dans les journées chaotiques, in-
certaines et troublées qui prévaudront 
pendant la tribulation, le monde aspi-
rera à la venue d’un véritable meneur. 

Les gens placeront désespérément 
leur espoir sur un homme puissant et 
influent qui unira les nations alors en 
conflit; sur quelqu’un qui leur appor-
tera une espérance au sein de leur 
désespérance; sur quelqu’un qui leur 
donnera un sentiment de sécurité dans 
une période agitée par les soucis et les 
angoisses. Les gens chercheront déses-
pérément un chef fort, charismatique 
et digne de confiance qui sauvera le 
monde alors au bord de la catastrophe. 
Cette aspiration sera rencontrée. Le 
puissant meneur que souhaitent les 
gens viendra et réunira le monde 
sous son autorité. C’est comme tel 
qu’il paraîtra au début, celui que l’on 
souhaitait trouver. Et pendant un court 
temps il apportera la paix et le bien-
être. Mais il s’avérera qu’il est bien plus 
que ce que le monde attendait. Il sera 
un dictateur infiniment plus terrible et 
plus puissant que n’importe quel autre 
meneur jamais connu dans le monde. 
Cet homme, qui est souvent appelé 
l’Antichrist, sera le sommet d’une 
longue lignée d’aspirants conquérants. 
Ce dont rêvaient des hommes comme 
Alexandre le Grand et les empereurs 
romains de l’Antiquité, ainsi qu’Hitler 
et Staline dans les temps modernes, 
l’Antichrist le réalisera vraiment – il 
régnera sur le monde entier et sera 
adoré.»

La scène du monde est déjà prête 
pour sa venue. Tous les signes indiquent 
qu’il entrera en scène dans un avenir 
pas tellement lointain.		
		  MARK HITCHCOCK

Extrait de Wer ist der Antichrist? (Qui est 
l’Antichrist), Mark Hitchcock

	 Le monde appelle la paix. Chaque 
leader aimerait être celui qui pourrait 
inscrire cette victoire sur ses éten-
dards; la Bible déclare que l'Antichrist 
y parviendra.

Est-ce 
réellement 
cela la 
pensée?

Qui sont les «autres brebis» dont ques-
tion en Jean 10,1-16? De nombreux exé-
gètes y voient une allusion à l’Assemblée. 
Est-ce réellement cela la pensée?

L e Seigneur Jésus déclare en Jean 
10,1-16: «En vérité, en vérité, je 
vous le dis, celui qui n’entre pas 

par la porte dans la bergerie, mais qui 
y monte par ailleurs, est un voleur et 
un brigand. Mais celui qui entre par la 
porte est le berger des brebis. Le portier 
lui ouvre, et les brebis entendent sa 
voix; il appelle par leur nom les brebis 
qui lui appartiennent, et il les conduit 
dehors. Lorsqu’il a fait sortir toutes ses 
propres brebis, il marche devant elles; 
et les brebis le suivent, parce qu’elles 
connaissent sa voix. Elles ne suivront 
point un étranger; mais elles fuiront 
loin de lui, parce qu’elles ne connaissent 
pas la voix des étrangers. Jésus leur dit 
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cette parabole, mais ils ne comprirent 
pas de quoi il leur parlait. Jésus leur 
dit encore: En vérité, en vérité, je vous 
le dis, je suis la porte des brebis. Tous 
ceux qui sont venus avant moi sont des 
voleurs et des brigands; mais les brebis 
ne les ont point écoutés. Je suis la porte. 
Si quelqu’un entre par moi, il sera sauvé; 
il entrera et il sortira, et il trouvera des 
pâturages. Le voleur ne vient que pour 
dérober, égorger et détruire; moi, je 
suis venu afin que les brebis aient la 
vie, et qu’elles soient dans l’abondance. 
Je suis le bon berger. Le bon berger 
donne sa vie pour ses brebis. Mais le 
mercenaire, qui n’est pas le berger, et à 
qui n’appartiennent pas les brebis, voit 
venir le loup, abandonne les brebis et 
prend la fuite; et le loup les ravit et les 
disperse. Le mercenaire s’enfuit, parce 
qu’il est mercenaire, et qu’il ne se met 
point en peine des brebis. Je suis le bon 
berger. Je connais mes brebis, et elles 

me connaissent, comme le Père me 
connaît et comme je connais le Père; 
et je donne ma vie pour mes brebis. J’ai 
encore d’autres brebis, qui ne sont pas 
de cette bergerie; celles-là, il faut que je 
les amène; elles entendront ma voix, et il 
y aura un seul troupeau, un seul berger.»

Dans ce passage biblique différents 
éléments nous sont présentés:

– une porte
– des voleurs et des brigands
– un berger
– un portier
– des brebis
– un mercenaire
– encore d’autres brebis
La porte. Lorsque le Seigneur vint 

en Israël pour la première fois, Il entra 
«officiellement» par la porte. Il ne s’est 
pas introduit furtivement en empruntant 
une autre voie; non, Il a suivi le chemin 
que les prophètes avaient annoncé par 
l’Esprit Saint. Il était de la semence de 

David: le Messie promis; Il devait naître 
à Bethléhem d’une vierge. Les arbres 
généalogiques en Matthieu  1 et Luc  3 
témoignent de cette voie officielle qu’a 
suivie le Seigneur. Il est Celui de qui 
Moïse avait dit: «L’Eternel, ton Dieu, te 
suscitera du milieu de toi, d’entre tes 
frères, un prophète comme moi: vous 
l’écouterez!» (Deut. 18,15). Cette parole 
de Moïse, Pierre et Etienne l’ont reprise 
plus tard pour parler de Jésus (Actes 
3,22; 7,37). Le Seigneur, en pensant aux 
écrits de l’Ancien Testament, fit cette 
remarque: «Ce sont elles qui rendent té-
moignage de moi» (Jean 5,39). Tout cela 
manifeste clairement que le Messie Jésus 
est entré officiellement par la porte, qu’Il 
ne s’est pas introduit subrepticement. 

Les voleurs et les brigands. Jésus a 
dit: «Celui qui n’entre pas par la porte 
dans la bergerie, mais qui y monte par 
ailleurs, est un voleur et un brigand» 
(v.1). Et: «Tous ceux qui sont venus avant 
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moi sont des voleurs et des brigands; 
mais les brebis ne les ont point écoutés» 
(v.8). En Son temps la race sacerdotale 
n’est pas entrée par la voie officielle; elle 
s’est pratiquement glissée à la dérobée, 
se comportant comme des voleurs et 
des brigands qui opprimaient durement 
le peuple et le dupaient. La fonction 
de souverain sacrificateur n’était plus, 
depuis le règne d’Hérode le Grand, de 
caractère héréditaire et à vie. Depuis 
longtemps elle n’avait plus rien à voir 
avec l’appel initial adressé par Dieu. 
Premièrement les Asmonéens et plus tard 
les détenteurs du pouvoir – c’est-à-dire 
tant les Hérodiens que les gouverneurs 
romains – attribuaient la fonction selon 
des critères politiques.

Everett Ferguson écrit à ce sujet dans 
Backgrounds of Early Christianity (Ar-
rière-plans du christianisme du début): 
«Selon l’Ancien Testament la fonction 
de souverain sacrificateur était héritée, 
mais les rois hellènes avaient coutume de 
démettre des prêtres ou de les nommer 
par complaisance politique ou en réaction 
à de la subornation (comme les Séleu-
cides le faisaient à Jérusalem la veille 
de la révolte des Macchabées). Hérode 
le Grand et ses successeurs romains 
changeaient presque régulièrement les 
souverains sacrificateurs  – d’Hérode 
jusqu’à l’an 70 après Jésus Christ il y en 
eut 24. La famille d’Anne (qui fut souve-
rain sacrificateur de l’an 6 à l’an 15 ap. 
Chr.) en nomma huit au premier siècle.»

Le Dr  Jörg Sieger écrit sur sa page 
d’accueil sur Internet au sujet des sou-
verains sacrificateurs du temps de Jésus: 
«La caste des souverains sacrificateurs 
contemporaine qui achetait pour de 
l’argent cette fonction et essayait ensuite 
de la faire rester dans la famille n’était 
pas aimée du peuple, elle était même 
méprisée et haïe. Il vaut la peine de rele-
ver dans le Talmud un chant populaire, 
une sorte de rangaine qui exprimait le 
mécontentement à l’égard des meneurs 
d’intrigues dans l’aristocratie sacerdo-
tale: ‹La maison de Boèthos me fait mal: 
leurs coups de massue me font mal! La 

maison d’Anne me fait mal: leurs dénon-
ciations me font mal! ... Car ce sont des 
souverains sacrificateurs, et leurs fils des 
trésoriers, et leurs beaux-fils des admi-
nistrateurs, et leurs serviteurs frappent 
le peuple avec des bâtons›.»

Le berger. Le berger est, sans le 
moindre doute, le Seigneur Jésus, comme 
cela est dit deux fois au verset  11 et 
au verset 14: (Ps. 23,1; 80,2; 95,7; Es. 
40,10-11; Ez. 34,12). Quand Jésus dit 
de Lui-même qu’Il est le bon Berger, 
Il se met au même niveau que Dieu et 
exprime clairement qu’Il est un avec Lui 
dans son être. 

Le portier. Du fait que le Seigneur est 
venu par le chemin officiel, le portier Lui 
a ouvert la porte. Ce portier était, selon 
moi, Jean le Baptiseur. Il était celui qui 
préparait le chemin pour le Seigneur 
Jésus, celui qui marchait devant Lui (Luc 
1,17.76). Lorsque Jésus Christ commença 
à se manifester publiquement, Jean, 
Le désignant, s’écria: «Voici l’agneau 
de Dieu qui ôte le péché du monde» 
(Jean 1,29.36). En outre, il rendit ce 
témoignage au sujet du Seigneur: «Celui 
qui vient après moi, m’a précédé, car il 
était avant moi» (Jean 1,15). Et Dieu lui 
avait aussi dit: «Celui sur qui tu verras 
l’Esprit descendre et s’arrêter, c’est celui 
qui baptise du Saint Esprit. Et j’ai vu, et 
j’ai rendu témoignage qu’il est le Fils de 
Dieu» (Jean 1,33-34). Manifestement 
Jean-Baptiste ouvrit la porte au Seigneur 
et L’introduisit en Israël.

Les brebis. Par les brebis il est ques-
tion du peuple d’Israël, principalement 
de ceux qui croyaient en Jésus, qui 
écoutaient Sa voix, entraient à Sa parole, 
croyaient en Lui et Le suivaient. «Il 
appelle par leur nom les brebis qui lui 
appartiennent, et il les conduit dehors. 
Lorsqu’il a fait sortir toutes ses propres 
brebis, il marche devant elles; et les bre-
bis le suivent, parce qu’elles connaissent 
sa voix (…) comme le Père me connaît et 
comme je connais le Père; et je donne ma 
vie pour mes brebis» (v.3-4.15).

Le Seigneur Jésus est à la fois le bon 
Berger et la porte des brebis. Durant les 

mois d’hiver les brebis étaient rassem-
blées la nuit dans un parc ou un enclos 
entouré de murs de pierre couverts de 
broussailles pleines d’épines. Les brebis 
entraient dans l’enclos et en sortaient par 
une porte, c’est-à-dire une ouverture. Le 
Seigneur a dit: «En vérité, en vérité, je 
vous le dis, je suis la porte des brebis» 
(v.7). Et: «Je suis la porte. Si quelqu’un 
entre par moi, il sera sauvé; il entrera et 
il sortira, et il trouvera des pâturages» 
(v.9). Jésus Christ est la porte qui s’ouvre 
sur le royaume de Dieu.

Le mercenaire. Le ou les mercenaires 
étaient les autorités religieuses, essen-
tiellement les pharisiens. «Mais le mer-
cenaire, qui n’est pas le berger, et à qui 
n’appartiennent pas les brebis, voit venir 
le loup, abandonne les brebis et prend la 
fuite; et le loup les ravit et les disperse. 
Le mercenaire s’enfuit, parce qu’il est 
mercenaire, et qu’il ne se met point 
en peine des brebis» (v.12-13). Pour les 
pharisiens l’essentiel n’était absolument 
pas le peuple, mais surtout leur propre 
prestige et l’argent (Matt. 17,24; Luc 
11,39-49.46; 16,14).

Les autres brebis. Qui sont les «autres 
brebis»? «J’ai encore d’autres brebis, qui 
ne sont pas de cette bergerie; celles-là, il 
faut que je les amène; elles entendront 
ma voix, et il y aura un seul troupeau, 
un seul berger» (v.16). En général, les 
exégètes bibliques en concluent que 
Jésus Christ faisait là allusion à l’Eglise 
tirée des nations. Mais est-ce vraiment 
cela la pensée? Je crois que le Seigneur, 
pendant qu’Il était sur la terre, n’avait 
pas tellement l’Eglise (l’Assemblée) en 
vue. Cela changea seulement après Sa 
résurrection et Son ascension. Comme 
Seigneur glorifié Il se choisit pour cela 
l’apôtre Paul et lui fit des révélations 
concernant l’Assemblée, qui, jusqu’alors, 
n’était pas connue. Dans un sens très 
large, il est ici question de ceux qui, tirés 
du monde des païens, seraient ajoutés à 
l’Eglise, mais dans un sens immédiat, 
Jésus pensait d’abord à Israël.

Jésus avait bien insisté: Il n’était venu 
que pour les brebis perdues d’Israël 
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(Matt. 15,24). Egalement lorsqu’Il 
envoya Ses disciples en mission durant 
Son service ici-bas, Il dit: «N’allez pas 
vers les païens, et n’entrez pas dans les 
villes des Samaritains» (Matt. 10,5). 
Que faut-il donc entendre par «les 
autres»? Il est tout à fait possible qu’il 
s’agisse de «ceux de même disposition 
intérieure», donc aussi des Israélites, 
et non pas d’autres d’un caractère tout 
différent. Dans la Bible d’étude Elber-
feld il est écrit que pour «autres» c’est 
le mot du grec ancien «allos» qui est 
employé dans le sens de «plus éloignés, 
d’ajoutés»,en opposition à «heteros», 
un «qualitativement autre ou étranger» 
(remarque 241 à la page 703). Il est 
intéressant de noter que seulement un 
chapitre plus loin il est dit: «Jésus devait 
mourir pour la nation. Et ce n’était pas 
pour la nation seulement; c’était aussi 
afin de réunir en un seul corps les en-
fants de Dieu dispersés» (Jean 11,51-52). 
Nous pouvons en conclure qu’il y aura 
encore des brebis (Israélites) qui seront 
ajoutées, vivant encore dans la diaspora, 
donc pas seulement des brebis d’Israël. 
Et cela s’est passé. Le livre des Actes 
des Apôtres nous rapporte comment des 
Juifs de toutes les parties du monde se 
sont convertis et ont ainsi été ajoutés. 
Ensuite vinrent aussi des païens, ce qui 
ne se fit que plus tard (Actes 10). 

La parabole des vignerons traite du 
même sujet; là le Seigneur Jésus dit entre 
autres: «C’est pourquoi, je vous le dis, 
le royaume de Dieu vous sera enlevé et 
sera donné à une nation qui en rendra 
les fruits» (Matt. 21,43). Ici aussi il 
s’agit des «autres de même disposition», 
à savoir d’autres Israélites, c’est-à-dire 
des vignerons (v. 41). Aux Israélites, les 
vignerons, du temps du Seigneur Jésus, 
le royaume fut enlevé; mais quand Jésus 
Christ reviendra, le royaume sera donné 
à une autre génération d’Israélites, qui 
rapportera alors des fruits (Es. 27,1-6). 
Nous croyons donc qu’Israël a encore un 
avenir.	 NORBERT LIETH

Ellen Steiger

collaboratrice à 
l’administration de  

l’oeuvre missionnaire 
Appel de Minuit à  

Porto Alegre, Brésil.

«Je voudrais être quelqu’un 
au sujet de qui Paul pourrait 
écrire que par moi des coeurs 
ont été rafraîchis… »

Comment êtes-vous venue 
à la foi en Jésus Christ?
Par ma tante, quand j’avais 19 ans. Elle 
était toujours joyeuse et de bonne hu-
meur, ce que je n’ai jamais cessé de 
considérer comme un trait de son ca-
ractère. Mais j’ai un jour entendu une 
jeune fille lui demander pourquoi cette 
joie constante en elle, et ma tante de lui 
répondre qu’il en était ainsi parce qu’elle 
appartenait à Jésus. Plus tard je voulus 
savoir ce qu’elle entendait exactement 
par là. Elle m’expliqua le chemin du sa-
lut et me donna quelques livres. Peu de 
temps après je me décidai pour le Sei-
gneur.

Quels sont vos trois livres préférés, 
en dehors de la Bible naturellement?
Anleitung zur Jüngerschaft (Guide pour 
devenir disciple), de William MacDo-
nald. Ensuite Kinder der Besiegten (En-
fants de vaincus) d’Eva Rechlin; un livre 
qui traite de la reconstruction morale 
de cinq frères et soeurs dans l’après-
guerre, et dont les parents avaient été 
actifs comme enseignants dans une 
école hitlérienne. Et comme enfant, 
je mentionnerai Zora la Rousse et sa 
bande, une histoire qui m’a longtemps 
suivie.

Quel livre de la Bible préférez-
vous lire? Et pourquoi?
Depuis longtemps l’Epître à Philémon. 
Paul lui-même, qui avait entendu par-
ler de sa grande foi, lui écrit au verset 7: 

« ...car par toi, frère, le coeur des saints 
a été rafraîchi.» C’est fantastique  – et 
constitue un tel défi! Je voudrais être 
quelqu’un au sujet de qui Paul pourrait 
écrire que par moi des coeurs ont été 
rafraîchis…

Quel personnage historique 
du christianisme appréciez-
vous le plus? Et pourquoi?
A côté des personnages de la Bible? 
C.H. Spurgeon et également William 
MacDonald. Ces deux hommes ont par-
lé d’une manière tellement simple, pra-
tique et précise.

Que vous vient-il à l’esprit quand 
vous entendez la promesse de 
Jésus: «Oui, je viens bientôt»?
La réponse de mon mari à cette ques-
tion (voir le journal du mois de juin): Joie 
et Responsabilité.

A quoi vous fait penser le 
concept «Apocalypse»?
A Alléluia! Car, quand tout cela arrive-
ra, je serai près du Seigneur! Et à de la 
tristesse aussi, quand je pense à cette 
humanité qui n’a pas pris au sérieux la 
mise en garde concernant cette terrible 
époque.

Si vous pouviez changer 
quelque chose dans ce 
monde, que serait-ce?
Qu’Adam et Eve – les gens – résistent au 
serpent!
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Qu’en est-il de la 
clarté du texte 
biblique? 
Au cours d’une discussion sur face book 
le 1er mars 2014, Berthold Schwarz, 
enseignant de la Bible, se disait «un ami 
des pensées de Luther qui, à l’opposé 
d’Erasme de Rotterdam et d’autres, avan-
çait l’argument de la ‹double clarté› de 
l’Ecriture, à savoir que la Bible possède(!)
dans la parole biblique écrite une ‹clarté 
extérieure› (claritas externa) et en même 
temps une ‹clarté intérieure› (claritas 
interna) offerte par le Saint Esprit lors du 
processus de réception (compréhension). 
L’Ecriture inspirée par l’Esprit est toujours 
efficace par elle-même, étant claire et 
justement ni obscure ni mystérieuse 
comme le sont les arcanes hermétiques, 
compréhensibles aux seuls ‹ initiés ›. 
Avec Luther, c’est «NON, pas comme 
ça!» Pour le cas des passages difficiles à 
comprendre, Schwarz propose d’utiliser 
deux traductions de la Bible: d’abord une 
traduction proche du texte original et puis, 
«parallèlement à cela et en même temps», 
une traduction communicative (c’est-à-
dire une traduction / transposition facile à 
comprendre). «Cette démarche est d’une 
grande aide et tout à fait suffisante pour 
tout lecteur de la Bible, et elle lui permet 
de saisir dans sa ‹clarté extérieure› environ 
98% de l’Ecriture transposée dans sa 
langue maternelle.»	 adm

Obama menace Israël
D ifférents médias rapportaient début 

mars qu’Obama aurait menacé 
Israël de conséquences fâcheuses. Le 
président américain demande notam-
ment à Israël de «bientôt» aboutir à un 
accord avec les Palestiniens, sous peine 
de se retrouver «plus isolé que jamais». 
Lors d’une interview avec Bloomberg, 
Obama critiqua fortement la «politique 
de colonisation agressive» menée par 
Israël, et ajouta que, si les Palestiniens 
obtenaient la «paix» et la «dignité d’un 
Etat», tout serait bien. Et ILI-News 
d’écrire: «Pas la moindre mention de 
la campagne haineuse menée par les 
Palestiniens, voire de l’antisémitisme 
ouvert du président Abbas, qui a 
déclaré qu’aucun Juif ne devrait figurer 
parmi les soldats de l’OTAN chargés de 
veiller au respect du futur accord.» Ces 
faits montrent à l’évidence que l’actua-
lité de la prophétie biblique se fait de 
plus en plus pressante. Amnesty Inter-
national avait déjà réclamé à l’encontre 
d’Israël un embargo sur l’armement, 
tout en omettant de mentionner que 
les terroristes excitent les foules contre 
l’Etat hébreu et sa population civile. 
Et voici qu’arrivent les déclarations 

du président américain. Personne ne 
semble s’inquiéter des 40 fusées de 
moyenne portée, des 181 grenades et 
400.000 projectiles qui, cachés sous 
des sacs de ciment, étaient destinés, 
quelques jours plus tôt, à être achemi-
nés clandestinement vers les ennemis 
d’Israël par un bateau en provenance 
d’Iran, battant pavillon panaméen. Plus 
importante que les dangers menaçant 
les vies de millions d’Israéliens semble 
à leurs yeux cette vague supposition 
que les Palestiniens ne souhaitent rien 
de plus que la paix et la dignité d’un 
Etat. Est-ce qu’alors tout sera vraiment 
en ordre? Personne ne semble prendre 
en compte que jusqu’ici les ennemis 
d’Israël n’ont pas sérieusement fait 
preuve d’efforts pour aboutir à une paix 
véritable, car s’ils obtenaient la paix, ils 
seraient privés du «droit» d’agression 
à l’encontre d’Israël. La parole du pro-
phète Zacharie se révèle vraie au coeur 
de cette actualité: «En ces jours-là, je 
ferai de Jérusalem une pierre pesante 
pour tous les peuples; tous ceux qui la 
soulèveront seront meurtris; et toutes 
les nations de la terre s’assembleront 
contre elle» (Za.12,3).	 nol

Les Juifs ukrainiens 
entre les fronts
Comme en informait ICEJ le 24 mars 
2014,la révolution en Ukraine a mis les Juifs 
dans une situation précaire. «Tant des élé-
ments pro-ukrainiens que ceux pro-russes 
accusent les Juifs d’avoir provoqué la crise», 
est-il écrit dans le journal de ICEJ-News-
letter. Les néo-nazis profitent du chaos et 
manifestent leur présence dans les rues. 
C’est pourquoi de nombreux Juifs pensent à 
émigrer vers Israël; quelques-uns ont même 
déjà commencé leurs préparatifs.»	 mnr
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Réveil calviniste?
Au début de cette année, Mark Oppenhei-
mer écrivit pour le New York Times: «L’évan-
gélisme connaît actuellement un véritable 
réveil calviniste. (…) Mark Driscoll, John 
Piper et Tim Keller – tous trois prédicateurs 
dans des méga-églises et auteurs évangé-
liques majeurs – sont tous calvinistes.» Ces 
hommes sont les représentants du calvi-
nisme dit «nouveau» que le magazine Time 
de 2009 mentionne parmi les dix idées «en 
train» de changer le monde. En 2006, Collin 
Hansen qualifia ce mouvement dans Chris-
tianity Today de «young, restless, reformed» 
(jeune,remuant, réformé). Sa forte influence 
dépasse les frontières des Etats-Unis et se 
fait sentir jusque dans l’espace germano-
phone. Les blogs allemands chrétiens dits 
«fidèles à la Bible» sont en grande partie 
gérés par des hommes de la nouvelle géné-
ration qui répandent les enseignements de 
Piper, Driscoll et Co. Mais le mouvement 
suscite des critiques, y compris dans le 
camp calviniste. Le docteur Paul Owen, pro-
fesseur épiscopal calviniste, observe que, 
de nos jours, le calvinisme attire un «certain 
genre de personnalité» : les virils, «les intel-
lectuellement arrogants, les agressifs, ceux 
qui manquent d’assurance (et qui sont de 
ce fait intolérants)». En considérant les cinq 
points du calvinisme comme une «seconde 
bénédiction» et en les mettant avec l’évan-
gile sur un même rang, les calvinistes 
nouveaux adoptent souvent une attitude 
de refus vis-à-vis des chrétiens qui ne par-
tagent pas leur vision. Owen n’hésite pas 
à comparer le mouvement à une idolâtrie. 
«Ce n’est pas le nom de l’Agneau que ces 
hommes ont constamment sur les lèvres, 
mais ceux de Calvin (…) et d’autres person-
nalités largement présentes aux conférences 
calvinistes, réunions et sites web.» Owen 
termine son exposé en faisant allusion à 
divers scandales survenus parmi les néo-
calvinistes et il s’étonne de la «grande tolé-
rance» affichée par un mouvement réformé 
face à «tant de compromis avec le monde, à 
la superficialité et la soumission quasi ido-
lâtre à des hommes ignorants que sont ces 
célébrités calvinistes».	 mnr

Le pape, une rockstar

B ien que fortement touchée par 
la sécularisation, l’Eglise catho-

lique romaine n’est pas encore passée 
«de mode». Il lui suffit d’avoir à sa 
tête un homme charismatique pour 
susciter de nouveau l’enthousiasme 
des médias séculiers. En début 
d’année, Süddeutsche.de rapportait 
que «le pape actuel avait réussi 
l’exploit de figurer en février sur la 

une de Rolling Stone – ce magazine 
américain présentant habituellement 
de jeunes chanteuses aux décolletés 
vertigineux et des rockers à la mine 
ténébreuse». Et le blog US Jezebel 
aurait parlé «non sans ironie» de 
«François Superstar», comme le 
nomme Süddeutsche.de, «comme 
étant ‹la nouvelle rockstar préférée› 
des foules».	 adm

La mission a changé le monde 

En 2012, le sociologue Robert 
Woodberry publia une étude sur 

les missionnaires; elle fut sciemment 
ignorée dans les milieux séculiers. 
Dans son édition de janvier/février, 
Christianity Today reprend le sujet 
en «une» et John Piper y a fait 
également allusion sur le blog desi-
ringGod en début d’année. Comme 
Woodberry l’a écrit lui-même dans le 
Political Science Review, il résulte le 
constat suivant de cette étude menée 
pendant une dizaine d’années: 

«Les régions ayant connu dans le 
passé une forte présence protestante 
jouissent aujourd’hui en moyenne 
d’une meilleure économie, avec 
une meilleure santé, une moindre 
mortalité infantile et une corrup-
tion moins élevée, de plus grandes 
capacités de lecture et d’écriture, 
un niveau de formation plus élevé 
(notamment pour les femmes), et 
une plus forte implication dans les 
organisations non gouvernemen-
tales.»	 adm



12	 Appel de Minuit  05.2014

PÉRISCOPE

La Russie a pratiquement annexé la Cri-
mée. Nombre d’observateurs craignent 
une nouvelle guerre froide. Que nous 
enseignent ces événements?

G ardons-nous des spéculations, 
mais les événements survenus en 
Russie, en Crimée ou en Iran de-

vraient nous pousser à la réflexion. Nous 
ne pouvons dire ce qui arrivera, mais 
nous nous rendons compte que les situa-
tions politiques, sociétales et spirituelles 
peuvent changer très vite. Il suffit d’une 
nuit pour qu’une prophétie biblique 
arrive à son plein accomplissement. Ce 
n’est pas encore la fin  – et personne 
ne sait combien de temps le Seigneur 
fera encore preuve de patience à notre 
égard –, mais penser «mon Seigneur ne 
viendra pas avant longtemps» s’avère, au 
vu des récents événements, aussi stupide 
que de se livrer à des spéculations hâ-
tives. Vous pensez peut-être aujourd’hui 
que l’accomplissement littéral de telle ou 
telle prophétie biblique est encore bien 
loin ou quasiment impossible, mais en 
l’espace d’un instant la situation politique 
du monde bascule complètement – prête 
pour les guerres des temps de la fin dont 
parle la Bible. 

La grande Russie a «conquis» la Cri-
mée. Quelques paroles d’indignation et 
menaces se sont élevées du côté de l’UE 
et des USA, mais les actes qui suivent 
ne sont que faiblesse. Des sanctions 
devraient dompter le puissant ours russe, 
mais celui-ci se montre inflexible et 
intraitable. D’un côté, la Russie, au vu des 
sanctions annoncées, menace de chan-
ger de position à l’égard du programme 
nucléaire iranien controversé. Elle pour-
rait, selon le ministre russe des Affaires 
étrangères Sergueï Riabkov, réagir par 
rapport à l’Iran «par des mesures, car en 
fin de compte, l’importance historique 
de ce qui est arrivé ces derniers jours, 

avec la réunification de la Crimée et de 
la Russie, ne peut être comparée avec ce 
que nous faisons par rapport à l’Iran.». 
L’Egypte s’est déjà rapprochée de la Rus-
sie en vue d’accélérer un important achat 
d’armes et équipement militaire, après 
que les USA aient réduit leurs livraisons 
d’armes à l’Egypte. 

Autrement dit : on pense fortement à 
Ezéchiel 38 et 39. Selon l’interprétation 
qu’en font différents enseignants de la 
Bible, la Russie (Rosch), l’Asie centrale 
(Magog), la Turquie (Méschec, Tubal, 
Gomer, Togarma), l’Iran (Perse), le Sou-
dan (l’Ethiopie, Kusch) et la Libye (Puth) 
formeraient cette coalition de Gog qui se 
dressera aux temps de la fin contre Israël. 
A l’exception de la Russie, (russe-ortho-
doxe/communiste), toutes ces nations ou 
régions sont islamiques. Rappelons que la 
Libye, depuis la chute de son dictateur, ne 
se montre pas franchement plus pacifique 
ou amie d’Israël; sans parler du Soudan. 
Or, les actualités sont-elles le fruit du 
hasard, eu égard au fait qu’Israël est de 
nouveau un Etat souverain depuis 1948?

Nous partageons l’avis de Mark Hitch-
cock qui écrit dans son livre Israël & 
l’Iran  –, et son appel vaut aussi pour 
l’Europe ou la Russie: «Nous avons tous 
l’obligation de prier régulièrement pour Is-
raël et les habitants du Proche -Orient. Ils 
sont sous l’emprise d’une fausse religion 
et de dictateurs brutaux qui les oppriment 
et les exploitent. Une raison de plus pour 
l’Eglise de porter l’Evangile de Jésus Christ 
à tous les hommes du Proche-Orient et de 
l’Afrique du Nord, avant qu’il ne soit trop 
tard. Priez, s’il vous plaît, fidèlement pour 
les hommes et les femmes de ces pays.»		
		  NORBERT LIETH

SOCIETE

L’Internatio-
nale
Qu’y a-t-il à l’origine du 1er mai, jour 
férié? Pourquoi tant d’explosions de vio-
lence en ce jour? Réponse. 

C ’est en 1889 que fut célébré 
pour la première fois le 1er mai 
comme «journée de lutte des 

travailleurs». Cette journée devait être 
dans le monde entier un «jour férié du 
prolétariat». A travers ce «jour férié», 
on souhaitait rappeler le combat des 
ouvriers pour la journée de huit heures, 
une plus grande justice sociale, la paix 
et l’égalité de tous les hommes. Il est 
cependant intéressant de constater qu’en 
ce jour-là, les nobles aspirations des 
organisateurs sont souvent réduites à 
néant. Les discours solennels sont à peine 
terminés que les vitres volent en éclats, 
les pavés sont arrachés et balancés, les 
cocktails Molotov projetés dans l’air, les 
voitures sont incendiées, et des hommes 
et des femmes blessés. On se demande 
aussitôt : Pourquoi tout ça? Pourquoi 
une manifestation, dévolue et dédiée à 
la justice, la paix et l’égalité de tous les 
hommes, se termine-t-elle par ces excès 
de haine et de violence? La réponse se 
trouve dans cette triste vérité: en ce jour 
dit «jour de lutte de la classe ouvrière», 
Dieu est sciemment mis dehors! On Lui 
montre le bras levé et le poing fermé, 
tout en chantant des paroles dont Vla-
dimir Ilitch Lenin dit en 1913: «Aucune 
vexation policière ne pourra empêcher 
que dans toutes les grandes villes du 
monde, dans tous les corons ouvriers et 
aussi de plus en plus fréquemment dans 
les masures des ouvriers agricoles soit 
entamé à l’unisson le chant prolétaire 
de l’imminente libération de l’esclavage 
salarial.» Ce chant, mieux connu sous le 
nom de «L’Internationale», comporte les 
strophes suivantes: (La traduction suit le 

ACTUALITES

Gog et Magog aujourd’hui
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texte de la version allemande qui diffère 
de la version française ; n.d tr.)

«Debout! les damnés de la terre! 
Debout! les forçats de la faim! Le droit, 
comme braise en son cratère, annonce 
l’éruption de la fin. Balayez les oppres-
seurs, foule esclave, debout! debout! Ne 
supportez plus de n’être rien, soyons 
tout!»

Refrain: 
«C’est la lutte finale, Groupons-nous, 

et demain, l’Internationale, sera le genre 
humain.»

(Traduction de la version allemande: 
Peuples, prêtez l’oreille au signal! Debout 
pour le dernier combat! Pour le droit des 
hommes, l’Internationale combat. (bis)»

Ensuite: «Il n’est pas de sauveurs 
suprêmes, ni Dieu, ni César, ni tribun. 
Travailleurs, sauvons-nous nous-mêmes! 
Décrétons le salut commun! Vaines pa-
roles: le droit du pauvre, vaines paroles: 
le devoir du riche!

Assez de tutelle et d’esclavage, se-
couons la honte et l’ignominie!» 

«Ouvriers, paysans, nous sommes 
le grand parti des travailleurs. La terre 
n’appartient qu’aux hommes, l’oisif ira 
loger ailleurs. Combien de nos chairs se 
repaissent! Mais une fois les corbeaux, 
les vautours chassés par nos forces, 
peuples, prêtez l’oreille au signal: Debout 
pour le dernier combat! Pour le droit des 
hommes, l’Internationale combat.»

Ainsi conjure-t-on à l’occasion des fes-
tivités du 1er mai la fraternité du proléta-
riat, revendique-t-on la nécessaire justice 
sociale, exalte-t-on le désir de paix. Pour 
chanter ensuite, le poing levé vers le ciel: 
«Il n’est pas de sauveurs suprêmes, ni 
Dieu, ni César, ni tribun. Travailleurs, 
sauvons-nous nous-mêmes!» Mais les 
paroles à peine emportées par le vent, 
on voit éclater une effroyable rage de 
destruction. Certes, on discute de la paix, 
mais on laisse sciemment dehors, à l’exté-
rieur, le Prince de paix, Jésus Christ. On 
proclame la libération des «chaînes du 
capitalisme», mais on est en même temps 
prisonnier de ses biens ou du moins de 
ses pensées et de ses passions. Quand on 
exclut Dieu, on ne doit pas être surpris 

de voir ce que l’on voit. Et pourtant, les 
slogans du socialisme – justice, paix et 
égalité  – sont des concepts empruntés 
au vocabulaire chrétien. Or, nous ne 
devrions pas oublier que ces concepts ne 
sont rien sans Celui qui leur donne leur 
vraie signification. Dieu donne la défini-
tion de la justice, de la paix et de l’égalité; 
Il les relie dans Sa Parole d’une manière 
indéfectible aux événements de la croix 
de Golgotha. Ainsi, la justice ne peut-elle 
exister qu’à la suite de l’expiation de la 
faute; la paix, lorsque Dieu reçoit ce qui 
Lui est dû et que l’inimitié contre Dieu 
est abandonnée; et l’égalité de tous les 
hommes ne peut naître que de l’accepta-
tion du pardon donné par Jésus-Christ, et 
de celui que l’on accorde à son prochain. 

Mais celui qui pense : «Il n’est pas de 
sauveurs suprêmes», prend expressément 
ses distances avec Dieu et cherche en 
vain à se sauver soi-même, à créer la 
paix par ses propres forces, à produire 
lui-même la justice et à instaurer l’unité 
entre tous les hommes. Il ne faut donc 
pas s’étonner de voir s’installer le chaos! 
Le psalmiste avait déjà observé le com-
portement impie des hommes et il a dit: 
«Pourquoi ce tumulte parmi les nations, 
ces vaines pensées parmi les peuples? 
Pourquoi les rois de la terre se soulèvent-
ils et les princes se liguent-ils contre 
l’Eternel et contre son oint? Brisons leurs 
liens, délivrons-nous de leurs chaînes» 
(Ps. 2,1-3). Mais Dieu ne permet pas que 
l’on se moque de Lui. Il en fut ainsi du 
temps de l’Ancien Testament et il en est 
encore ainsi aujourd’hui. Dieu répond à 
ce comportement insensé de l’homme en 
disant: «Celui qui siège dans les cieux rit, 
le Seigneur se moque d’eux.» (Ps. 2,4). 
Oui, Dieu fait encore un pas de plus et 
dit: «Puis il leur parle dans sa colère, il 
les épouvante dans sa fureur» (Ps. 2,5).

Lorsque l’on proclama en 1975 dans 
l’ancienne RDA la devise: «Sans Dieu, 
sans soleil, on rentre la récolte!» – nous 
disent les témoins de l’époque  –Dieu 
exauça réellement cette «prière». L’été 
qui s’ensuivit fut tellement pluvieux que 
les paysans durent finalement rentrer 
leurs récoltes les plus mauvaises. Peu de 

gens avaient en ce temps-là le courage de 
marquer leur opposition à la propagande. 
Le pasteur protestant Oskar Brüsewitz 
était un des rares à s’y aventurer. Lorsque 
la RDA proclama sa devise, il attela ses 
chevaux et écrivit en lettres capitales 
sur le chariot: «Sans Dieu, sans pluie, le 
monde est fini!»

Voici ce que ne veulent ni les cama-
rades qui entonnent l’Internationale 
aujourd’hui, ni l’ancienne RDA ni beau-
coup d’autres encore: ils ne veulent pas 
de Dieu au-dessus d’eux. Ils font ce que 
fit autrefois Karl Marx (de son vrai nom: 
Moses Mordecai Marx Levi), qui avait 
résumé sa révolte contre Dieu dans une 
prière tragique: «Dieu m’a tout ravi, 
tout emporté par malédiction et coup du 
sort, mais je peux bien me passer de ses 
mondes – complètement, complètement! 
Mais il me reste la vengeance! Fièrement 
je veux me venger de cet être qui siège 
là-haut… » (tiré de «Prière d’un déses-
péré»). 

Révolte contre Dieu et refus de Dieu 
aboutissent toujours au chaos. Quelque 
humanistes que puissent paraître les 
pensées du socialisme, si bons et nobles 
les objectifs poursuivis, sans le Dieu 
de la Bible, sans Jésus-Christ tout finit 
dans l’obscurité. Sans Lui, il n’y a que 
mort et ruine. Oui, sans Jésus-Christ, le 
chemin mène tout droit vers la perdition 
éternelle. Mais avec Jésus-Christ, il nous 
est donné de voir s’instaurer la paix, la 
justice, la fraternité. C’est pourquoi choi-
sissons la vie! Choisissons Jésus-Christ! Il 
est dit de Lui: «Oui, son salut est près de 
ceux qui le craignent, afin que la gloire 
habite dans notre pays. La bonté et la 
fidélité se rencontrent, la justice et la paix 
s’embrassent. La vérité germe de la terre 
et la justice regarde du haut des cieux. 
L’Eternel aussi accordera le bonheur, et 
notre terre donnera ses fruits. La justice 
marchera devant lui et imprimera ses pas 
sur son chemin.» (Ps. 85,10-14).		
		  SAMUEL RINDLISBACHER
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PÉRISCOPE

A la question: «Jésus est-il socialiste?», 
la réponse claire et nette fuse immédia-
tement: «Bien sûr que non!» Mais cer-
tains le pensent quand même. Réponse.

V oici quelque temps, Gregory Paul, 
dans The Washington Post, avança 
des arguments en faveur de la thèse 

que Jésus était socialiste. Se basant sur les 
premiers chapitres des Actes des Apôtres, 
il entreprit un plaidoyer en faveur d’un 
socialisme biblique. Les idées de Gregory 
Paul n’apportent rien de nouveau. Elles 
sont issues des débats menés dans notre 
pays (USA) sur le sujet socialisme ou éco-
nomie de marché. Le président Obama 
et ses adeptes souhaitent le socialisme, 
alors que le reste de l’Amérique veut une 
économie affranchie des contrôles par le 
gouvernement.

Pour commencer, il nous faut trouver 
la définition correcte du socialisme. The 
Oxford English Dictionary définit le 
socialisme comme «une théorie politique 
et économique pour un ordre social 
qui s’engage pour que la communauté 
dans son ensemble possède ou régule la 
production, la distribution et l’échange». 
S’agissant d’une théorie politique et éco-
nomique, cela revient à dire en réalité 
que c’est le gouvernement qui possède 
et régule l’économie. Quand le gouverne-
ment régule sans posséder la production, 
cela s’appelle fascisme, comme on l’a 
vu du temps du nazisme en Allemagne. 
Et quand le gouvernement possède et 
régule la production, cela s’appelle com-
munisme, comme dans l’ancienne Union 
soviétique. Les deux variantes se logent 
sous le large manteau du socialisme. 

A quel endroit la Bible enseigne-t-
elle ce genre de théorie politique et 
économique? D’après Gregory Paul, ce 
serait dans les premiers chapitres des 
Actes des Apôtres. De l’avis de G. Paul, 

à la proclamation de l’Evangile? Ce n’est 
pas de fonctionnaires gouvernementaux 
qu’il est question pour prendre en charge 
la jeune église, mais d’apôtres. Le Dieu 
de l’Ancien Testament étant le même 
que celui du Nouveau Testament, il doit 
y avoir une continuité entre les «deux» 
pour n’importe quel sujet. Wayne Gru-
dem fait remarquer dans son livre Politics 
According to the Bible (La politique selon 
la Bible): «De façon régulière, la Bible fait 
référence à un système dont elle confirme 
l’existence, et selon ce système les biens 
appartiennent à l’individu, et non au 
gouvernement ou à la société dans son 
ensemble.» Grudem souligne également 
que le huitième et le dixième commande-
ment – ainsi que dans toute la loi donnée 
par Moïse – sous-entendent l’existence de 
droits de propriété privée ou individuelle. 
Car, comment peut-on voler ou convoiter 
les biens de son prochain, si la propriété 
individuelle n’existe pas? Et comment 
peut-on, comme rapporté dans les Actes 
des Apôtres, vendre ses biens personnels 
et en donner la recette aux apôtres, si 
la propriété privée n’a pas existé? S’il 
n’y avait pas eu de biens personnels, 
le gouvernement aurait possédé tout et 
personne n’aurait eu de biens à vendre. 
Et si les apôtres, d’une manière ou d’une 
autre, avaient été les chefs d’une telle 
communauté de biens, ils auraient eu 
le contrôle sur la propriété de chaque 
individu et les individus n’auraient pas 
pu décider de la vente par eux-mêmes.

Deuxièmement, Gregory Paul argu-
mente en faveur du socialisme sur la 
base du passage des Actes des Apôtres 
2,44-45, où il est dit: «Tous ceux qui 
croyaient étaient dans le même lieu, 
et ils avaient tout en commun; ils ven-
daient leurs propriétés et leurs biens et 
ils en partageaient le produit entre tous, 
selon les besoins de chacun.» Comment 
peut-on voir ici une quelconque forme 
de socialisme? Le contexte est clair. En 
raison de la foi qu’ils partageaient, ils 
étaient unanimes à rechercher le même 
but qui était de répandre leur nouvelle 
foi parmi les hommes. Nous apprenons 
par le contexte des versets précédents 
(chapitre 2,5-11) que beaucoup des nou-
veaux convertis séjournant à Jérusalem 

les chapitres 2 et 4 des Actes décrivent 
un socialisme, puisqu’il dit: «Voilà, ça 
c’est du socialisme pur tel que Marx 
le décrira des centaines d’années plus 
tard – et Marx en a certainement puisé 
les idées générales dans les évangiles.» 
Et de poursuivre: «C’est dans la Bible 
que l’on trouve la première description 
du socialisme de l’histoire.» Non content 
de ce constat, il entreprend, après avoir 
massacré la parole de Dieu des chapitres 
2 et 4, l’étude du chapitre 5 en disant: 
«Le chapitre 5 montre un membre de la 
communauté qui n’a pas donné tout ce 
qu’il possédait à l’église: il tomba à terre 
et mourut, et quand, un peu plus tard, 
son épouse fit la même chose, elle tomba 
également à terre et mourut.» G. Paul 
pousse encore plus loin ses absurdités 
en disant: «Cher lecteur, est-ce que cela 
ne ressemble pas à une forme de com-
munisme imposé par la terreur, mis en 
oeuvre par un Dieu pensant que des chré-
tiens qui ne se conforment pas au collectif 
sont dignes de mort? Le socialisme n’est 
pas la seule invention chrétienne, mais 
sa variante extrême, le communisme, en 
est une autre. De nombreux chrétiens 
affirment que le Christ hait le socialisme, 
mais cela est faux, alors que la Bible 
ne contient pas de description claire et 
précise du capitalisme – cela ne doit pas 
surprendre, car il ne s’était pas encore 
développé.»

Dans les Actes des Apôtres, il n’y a pas 
le moindre indice d’un socialisme. Voici 
les raisons pour lesquelles il ne peut pas 
y en avoir. Premièrement, s’il y avait du 
socialisme dans les Actes des Apôtres, 
il n’aurait pas pu y avoir de propriétés 
privées. Car l’essence même du socia-
lisme est le fait que le gouvernement est 
le propriétaire de tous les biens. A quel 
endroit voit-on dans les Actes des Apôtres 
la participation du gouvernement, si ce 
n’est dans les tentatives de couper court 

CHRISTIANISME

Jésus est-il socialiste?
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venaient d’autres pays; or, afin de pour-
voir aux besoins physiques des étrangers 
pendant qu’ils se faisaient instruire dans 
la nouvelle foi, tout le groupe participait à 
couvrir les frais courants de leur subsis-
tance. La phrase, disant que les croyants 
«avaient tout en commun», signifie qu’ils 
donnaient leurs biens personnels pour 
soutenir la nouvelle assemblée. Cette 
indication renvoie au fruit de l’esprit 
dans leur vie, parce qu’ils renonçaient 
de leur plein gré à une partie de leur 
richesse matérielle, de la même manière 
que cela est pratiqué de nos jours par de 
nombreux croyants.

Troisièmement, Gregory Paul pense 
qu’en Actes 5, le Saint Esprit aurait tué 
Ananias et Saphira, parce qu’ils avaient 
refusé de remettre leurs biens aux 
autorités, puisque la communauté devait 
posséder la totalité des biens. Cette façon 
de voir les choses paraît absurde à la 
lumière du contexte global! Paul ignore 
le verset 4, où Pierre dit : «S’il n’eût pas 
été vendu, ne te restait-il pas? Et après 
qu’il a été vendu, le prix n’était-il pas à 
ta disposition?» Ces paroles de Pierre 
ne prêchent absolument pas en faveur 
de l’idée de G. Paul, selon laquelle Ana-
nias et Saphira auraient été tués pour 
ne pas avoir été de bons socialistes. En 
revanche, les paroles de l’apôtre sont 
conformes à la vision globale de la Bible, 
selon laquelle le terrain du couple était 
bien leur propriété privée au même titre 
que l’argent qu’ils ont reçu pour la vente 
de leur bien. Le problème d’Ananias et 
de Saphira était d’avoir menti au sujet 
du montant de la somme. Ananias et 
Saphira faisaient comme s’ils offraient 
la totalité de la recette de la vente, alors 
qu’en réalité, ils en gardaient une partie 
pour eux-mêmes. La tromperie n’était 
pas un fruit de l’Esprit et le Seigneur fait 
ressortir clairement dès le départ que 
l’Esprit de Dieu était au milieu d’eux, 
car seuls Ananias et Saphira pouvaient 
savoir qu’ils avaient menti aux apôtres.

Que Jésus soit socialiste, constitue 
donc une affirmation erronée. Cette 
espèce de choses et encore bien d’autres 
ont été colportées à plusieurs reprises au 
cours des dernières 150 années par des 
libéraux religieux. Les libéraux religieux 

ne croient pas en l’inerrance de la Bible, 
Parole inspirée de Dieu. Ils se donnent 
beaucoup de peine pour manipuler la 
signification de la partie historique du 
Nouveau Testament (Mat; Marc; Luc.; 
Jean; Actes) dans le but d’étayer leurs 
idées préconçues. Ils pensent sans doute 
gagner par cette démarche les membres 
des églises chrétiennes, qui sans cela 
refuseraient leur interprétation. Quand 
Jésus parle des pauvres et contre les 
riches, ils ne prennent pas en compte le 
contexte dans lequel le Seigneur a placé 
Ses déclarations. En lieu et place de cela, 
ils amènent leur vision socialiste de la 
lutte des classes, comme si les pauvres 
et les riches n’étaient pas pareillement 
pécheurs pour avoir besoin de la sollici-
tude du Christ. 

Nous voyons de nos jours beaucoup de 
croyants des milieux évangéliques adop-
ter des visions libérales (c.-à-d. non bi-
bliques) dans toutes sortes de domaines, 
notamment dans les domaines politiques 
et sociaux. Les libéraux religieux sortent 
bien souvent les paroles et affirmations de 
leur contexte (ils ne sont pas les seuls à 
le faire) et les présentent dans un nouvel 
emballage conforme à leur système de 
pensées. (L’article de Gregory Paul en 
est l’illustration.) Ils isolent fréquemment 
une parole du Seigneur pour l’opposer au 
reste de la Bible et finissent par brosser 
ainsi une image de notre Seigneur que la 
Bible ne contient pas. Ils aiment utiliser 
des mots bibliques comme «justice». Ils 
les pressent dans leurs propres grilles 
de critères, au lieu de considérer, p.ex. 
pour la justice, les critères de Dieu dont 
ils n’ont que faire. 

Indépendamment du libellé et de 
l’origine de leurs idées, une chose paraît 
évidente, à savoir que la Parole de Dieu 
n’est pas leur source. En vérité, la source 
de ce genre d’idées est clairement sata-
nique. D’après la prophétie biblique, le 
monde est en train d’être préparé pour 

un temps, où le socialisme dominera 
effectivement le monde, ce qui sera le 
cas sous la domination de l’Antichrist. 
Ce n’est donc pas Jésus-Christ qui est 
socialiste, mais l’Antichrist le sera, se 
déguisant en ange de lumière et usant 
du socialisme comme d’un moyen pour 
amener un temps, limité certes, où le 
gouvernement aspirera à l’échelle mon-
diale à posséder tous les biens, y compris 
les coeurs des hommes. Non, Jésus-Christ 
n’est pas socialiste, Il ne l’a jamais été et 
Il ne le sera jamais. La Bible nous dit, en 
revanche, que le Seigneur usera de toute 
l’éternité pour répandre sur les croyants 
Ses bénédictions incommensurables et 
Sa richesse insondable. 	 DR THOMAS ICE

D’abord paru sur pre-trib.org; court extrait de «Is 
Jesus a Socialist?».

INFOBOX

L’Antichrist, un 
socialiste?

L’affirmation, selon laquelle l’Anti-
christ pourrait se présenter comme 
socialiste, s’appuie sur Apocalypse 
13,16-17: «Et elle fit que tous, petits 
et grands, riches et pauvres, libres 
et esclaves, reçoivent une marque 
sur leur main droite ou sur leur front, 
et que personne ne pût acheter ni 
vendre, sans avoir la marque, le nom 
de la bête ou le nombre de son nom.» 
Pour réaliser un tel programme, il faut 
un système politique qui exerce un 
contrôle sur les gouvernements et pro-
pose l’uniformisation comme valeur à 
atteindre; cela serait possible dans un 
système socialiste.	 rem

	 L'assertion que les croyants «avaient tout en commun» 
signifie qu’ils donnaient leurs biens personnels pour 
soutenir la nouvelle assemblée.
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OEUVRE MISSIONNAIRE

PETER MALGO

Suisse/Israël. «Jérusalem intensive-
ment» …; ces mots pouvaient figurer 

sur le voyage de neuf jours en Israël. Le 
9  février dernier nous débarquions de 
l’avion qui nous déposait à l’aéroport 
Ben Gourion, au départ de la Suisse et de 
l’Allemagne. Une participante à ce voyage 
venait même de Finlande. La composition 
du groupe aurait difficilement pu être 
plus diversifiée. Un jeune couple, avec la 
femme enceinte de sept mois, était aussi 
enthousiaste qu’un pensionné de 78 ans. 
Monter les nombreuses marches menant 
au sommet de la tour de la Citadelle de 
David ne leur pesait pas trop.

Ce qui est écrit au Psaume 48,13-15, 
nous l’avons appliqué littéralement: 
«Parcourez Sion, parcourez-en l’enceinte, 
comptez ses tours, observez son rempart, 
examinez ses palais, pour le raconter à la 
génération future. Voilà le Dieu qui est 
notre Dieu éternellement et à jamais; il 
sera notre guide jusqu’à la mort.»

Sur la muraille de la Jérusalem ter-
restre nous avons fait une promenade 

d’un caractère unique. Comme ce sera 
beaucoup plus magnifique encore quand, 
un jour, nous pourrons marcher sur celle 
de la Jérusalem céleste! 

Même pour les amis habitués aux 
voyages en Israël il y eut bien des choses 
nouvelles. Jérusalem est la ville qui, sor-
tie du passé, est d’une vivante actualité. 
Il est touchant de marcher sur les traces 
du roi Ezéchias, depuis la ville de David 
jusqu’à l’endroit où jadis se trouvait le 
Temple. Là on est sur les marches datant 
du temps du deuxième Temple. Profondé-
ment émus nous nous sommes engagés 
dans ce large escalier, sachant qu’ici le 
Seigneur Jésus a marché pour se rendre 
au Temple.

Visiter ces lieux avec la Bible en 
main, là où Dieu a écrit l’Histoire, et lire 
les textes appropriés, c’est un moment 
inoubliable. Cela donne vie au passé, 
mais aussi à l’avenir dont les contours 
remuent profondément les coeurs. Edi, 
un participant, a déclaré que ce voyage 
le marquerait à jamais. Et Marc, son ami, 
aimerait le refaire bientôt. Ces jours ont 
été pour lui comme une révélation. Ce 
qui a donné à ce voyage un accent parti-
culier, c’est qu’il s’est fait sous la direction 
avertie de Fredi Winkler. Et le dernier 
jour il y a eu le «bouquet final» en Galilée 
et une traversée du lac de Génézareth.	n

www.beth-shalom.co.il; www.mnr.ch

Jérusalem intensivement

Notre guide touristique, Fredi Winkler, apportait toujours 
des détails d'expert. Image: sur le mont du Temple
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CD hollandais à distribuer à l’occa-
sion de la coupe du monde de foot-
ball
RAPHAEL ROOS

Doorn, Pays-Bas. Dans relativement 
peu de temps ce sera le début de la 

coupe du monde de football au Brésil. 
Cette fois également il y aura certaine-
ment des matchs captivants et drama-
tiques. Les supporters des différents pays 
porteront des tenues vestimentaires fort 
fantaisistes et suivront fébrilement leurs 
équipes nationales. La Hollande est aussi 
un pays passionné de football comptant 
de nombreux fans déchaînés. Mais le 
football n’est pas, et de loin, la chose la 
plus importante de la vie! Dans l’exis-

tence de chaque individu la question est 
surtout: accepte-t-il la bonne Nouvelle, 
l’Evangile, ou pas, et où, en conséquence, 
passera-t-il l’éternité? C’est pourquoi 
nous distribuerons, ici en Hollande éga-
lement, le CD sur la coupe du monde de 
football. Het doelpunt van je leven (Le but 
de ta vie) est la version hollandaise de Das 
Tor deines Lebens, un CD évangélique 
que l’on peut très bien faire circuler. Le 
CD rappelle des événements footballis-
tiques célèbres, mais surtout il mène à 
Jésus Christ, le but de notre vie.	 n

www.middernachtsroep.nl

Nouvelles lois et nouvelles invitations
ELISABETH NAGY

Budapest, Hongrie. Nous avons ici en 
Hongrie énormément de nouvelles 

lois qui couvrent 90.344 pages (50.000 
de plus que l’an dernier)! Il ne s’agit 
naturellement pas seulement de lois 
religieuses, mais elles concernent aussi 
les finances, l’administration etc. Bon 
nombre de ces nouveautés touchent 
aussi notre association. Nous devons 
maintenant renouveler notre statut 
d’intérêt général. Cela signifie pour nous 
beaucoup de travail, d’entretiens avec 
des juristes et avec des employés des 
contributions etc. Mais nous ne restons 
pas coincés par les problèmes, nous 

continuons à lutter. Ainsi nous répondons 
aux invitations d’autres assemblées. Il 
y en a actuellement davantage, ce dont 
nous nous réjouissons. Les préparatifs 
pour la Journée d’Israël à bord du navire 
«Europa» tournent à plein rendement. 
Déjà de nombreux amis de divers pays 
se sont annoncés. Un couple viendra éga-
lement d’Israël. Nous envisageons aussi 
un travail radiophonique pour lequel 
nous utilisons différentes prédications 
sur l’enlèvement et d’autres messages 
prophétiques, et cela afin d’atteindre 
des gens qui ne peuvent participer à nos 
rencontres.	 n

www.ejfelikialtas.hu

Petits progrès
MATIAS STEIGER

Columbia, USA. Le travail 
avance lentement, mais sûre-

ment. Nous comptons maintenant 
quelque 400 lecteurs de notre 
journal (nous avons commencé 
avec 80). Et nous recevons quatre 
ou cinq appels par semaine et 
une à trois commandes par jour. 
Il y a ceci de très encourageant: 
un frère américain a commandé 
1.500 livres (300 x 5 titres) pour 
un grand travail en espagnol dans 
son église et aussi à Mexico. 
Il a fallu tout d’abord les faire 
imprimer. Nous avons également 
envoyé énormément de jour-
naux Appel de Minuit en langue 
espagnole. Nous fondons aussi 
maintenant beaucoup d’espoir sur 
de bons contacts à l’Expolit, qui 
s’ouvre début mai.	 n

www.llamadausa.com
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Des lettres 
de Cuba
ANDRÉ BEITZE

Guatemala City, Guate-
mala. Plusieurs fois par an 

nous recevons de gros paquets 
de courrier de Cuba. La der-
nière fois ce fut (en mars 
2014) un tas de lettres qui 
avaient été envoyées d’août 
à décembre (!) 2013. Parfois 
il y avait plusieurs lettres 
des mêmes personnes du 
fait qu’elles n’avaient reçu 
aucune réponse de nous et 
réécrivaient après quelques 
mois. La plupart remerciaient 
pour la littérature déjà reçue 
et en demandaient de la nou-
velle. A Cuba il n’y a pas de 
librairies chrétiennes et, de 
plus, la plupart des gens n’ont 
qu’un salaire minimal, juste 
suffisant pour la nourriture. 
Il ne leur reste donc rien pour 
pouvoir acheter des livres. 
Ces chrétiens aux moyens 
limités se tournent dès lors 
pleins d’espoir vers nous, et 
nous leur envoyons de nos 
livres, de nos revues et des 
traités qu’ils «dévorent» et 
passent ensuite à d’autres 
frères et soeurs. En outre, 
quelques-uns d’entre eux 
suivent des cours bibliques 
par écrit que nous corrigeons 
ici. C’est toujours de nouveau 
un sujet de prières: que les 
paquets arrivent vraiment à 
destination et ne soient pas 
confisqués. Pour la plupart des 
croyants nous sommes le seul 
moyen par lequel obtenir de la 
lecture chrétienne.	 n

L’imprimerie à plein rendement
MARKUS STEIGER

Porto Alegre, Brésil. Actuellement 
nous avons énormément de travail à 

l’imprimerie. Différents livres et traités 
doivent être réimprimés; à cela s’ajoutent 
seize nouvelles parutions. Des nouveaux 
projets je voudrais tout particulièrement 
relever Le commentaire biblique sur le 
Nouveau Testament de William McDo-
nald. Cet ouvrage sera d’une grande aide 
pour de nombreux pasteurs. Egalement 
des livres comme Jerusalem – Hindernis 
für den Weltfrieden? (Jérusalem – obs-
tacle à la paix mondiale?) du Dr Roger 
Liebi et Wer wird der Antichrist sein? 
(Qui sera l’Antichrist?) de Mark Hitch-
cock aideront bien des chrétiens à mieux 
comprendre la Parole prophétique. Ils 
verront ainsi qui se cache derrière les 
événements de notre monde. Malheu-
reusement la croyance en la théologie de 
substitution gagne rapidement du terrain 
dans les assemblées, et conséquemment 
l’antisémitisme indirect croît du fait que 
l’on n’accorde plus d’avenir à Israël. Le 

petit livre de Norbert Lieth et Johannes 
Pflaum sur ce thème (=Théologie de 
remplacement – l’avenir d’Israël est-il du 
passé?) fournira un précieux éclairage. 
Nous espérons et prions pour que de 
nombreux lecteurs aient les yeux qui 
s’ouvrent sur le plan de Dieu concernant 
Son peuple et Son alliance éternelle avec 
lui. Comme oeuvre missionnaire nous 
nous réjouissons de pouvoir produire 
un aussi bon matériel. Puissent toutes 
ces réimpressions et CDs et les nouvelles 
parutions connaître une grande diffusion 
et rapporter ainsi du fruit à la gloire de 
Dieu!

Depuis décembre nous avons un nou-
vel imprimeur, Alessandro. Il s’est rapide-
ment adapté à l’équipe, et nous sommes 
reconnaissants pour son excellent travail. 
Il n’est malheureusement pas (encore) 
chrétien; un sujet de prière pour nous: 
qu’il ne se contente pas d’imprimer 
l’Evangile, mais qu’il le laisse agir sur 
lui.	 n

www.chamada.com.br

L'imprimerie de l'Appel de Minuit à Porto Alegre, Brésil
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Projet de traités
ROBERT BRASIL

Montevideo, Uruguay. Quelques-uns 
de nos traités sont très appréciés, 

mais ils servent depuis trente ans déjà. 
Il y a donc un urgent besoin d’une actua-
lisation et d’un nouveau look. De plus, 
nous voulons aussi rédiger de nouveaux 
traités. Ici en Uruguay, comme dans les 
autres pays d’Amérique latine, les traités 
de l’Appel de Minuit plaisent beaucoup 
aux gens. Nous vivons à une époque où le 
message biblique est souvent dilué dans 
la littérature chrétienne. Il y a des cen-
taines de traités sur le marché chrétien, 
mais leur contenu n’apporte pas grand-
chose. Il est triste de devoir le constater. 
Je crains qu’aucun continent ne soit épar-
gné par cette évolution. C’est pourquoi 
nous jugeons nécessaire de produire de 
nouveaux traités qui interpellent, qui 
ont un clair contenu biblique et sont en 
outre d’une lecture facile pour les gens 
d’aujourd’hui.

Fin 2013 nous avons fait imprimer 
pour la première fois cinq nouveaux 
titres en couleurs. Les réactions des 
libraires et du public en général furent 
impressionnantes. Beaucoup deman-
dèrent si nous ne pouvions pas faire 
paraître tous nos titres en couleurs. 
Les cinq titres furent épuisés en peu 
de temps. Dans le cadre de la coupe du 
monde de football de 2014, nous avons 
aussi édité le traité Wer wird Weltmeis-
ter? (Qui sera champion du monde?) Les 
traités partirent comme des petits pains. 
La même chose se produisit avec le traité 
sur Halloween. C’est pourquoi nous tra-
vaillons maintenant sur dix nouveaux 
écrits qui paraîtront en quatre couleurs. 
Nous pensons à des thèmes particuliers 
comme l’avortement, la violence à la 
maison et les drogues – problèmes qui, 
malheureusement, sont devenus de nos 
jours monnaie courante.	 n

www.llamadaweb.com

Petite chose, important effet
ALEXANDER ET MARIA MÜLLER

Buenos Aires, Argentine. Avant de 
partir, en mars, de l’Allemagne pour 

l’Argentine, nous avons peu à peu envoyé 
douze colis contenant les objets d’usage 
courant les plus nécessaires. Un de ces 
colis est revenu après une semaine. 
Comme raison avancée: il contiendrait 
un engin explosif. Après de longues 
recherches nous avons trouvé: un petit 
briquet se trouvait, chose interdite, dans 
le paquet. Avec des grandes difficultés 
nous avons de nouveau tout emballé et 
porté le colis à la poste. Petite cause, 
mais grand effet! Cette expérience nous 
incita à prier davantage encore. Selon le 
principe de 1 Pierre 5,7 nous avons rejeté 
notre «paquet de soucis» sur le Seigneur. 

Nous avons prié instamment pour nos 
valises, car nous avions déjà fait l’expé-
rience négative d’en voir une arriver 
avec un mois de retard. Quelle joie alors 
de voir toutes les valises à l’aéroport de 
Buenos Aires! Et une semaine plus tard 
nous avons pu réceptionner à la douane, 
sans problèmes, tous nos paquets. Pour 
l’Argentine il était inhabituel de voir tout 
se dérouler sans le moindre heurt. Le 
soutien par les prières de chers frères et 
soeurs fut pour nous un grand encoura-
gement, et nous pouvons témoigner que 
la bonne main de notre Dieu a été sur 
nous.	 n

llamadaweb.org.ar

Christ ne se tient pas derrière 
nous comme notre passé, Il est 
devant nous comme notre ave-

nir.

Friedrich von Bodelschwingh

Qui suis-je? 
Des questions sournoises me 

tourmentent. 
Qui que je sois, Tu me connais. 

Je suis à toi, ô Dieu.

Dietrich Bonhoeffer

Il n’y a que le faible qui use de 
dureté...

Dr Tilly Boesche-Zacharowski

Ne te charge pas de haine.  
C’est un fardeau plus lourd que 

tu ne le penses.

Marie de Rabutin-Chantal, Marquise de 
Sévigné

Les nations, unies ou pas, le 
socialisme, le radicalisme de 

gauche ou de droite, le matéria-
lisme, le terrorisme islamique, 

la Ligue arabe et toutes les reli-
gions ont ceci de commun: ils 

ne réussiront pas.

Norbert Lieth

Dieu ne veut pas de discussions 
présomptueuses, mais une 

obéissance enfantine.

Wilhelm Busch

La vie humaine est une énigme 
dont la seule solution satisfai-

sante se trouve dans l’amour de 
Dieu.

Ludwig Schneller
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Conversion par des 
traités
ERICH ET JUTTA SCHÄFER

Buenos Aires, Argentine. Liliana, 
une enseignante à l’école du 

dimanche, rendit spontanément témoi-
gnage lors d’une heure d’école, témoi-
gnage contenant le mot clé «traité». 
Elle vient d’une famille catholique 
stricte où il est interdit de posséder une 
Bible et de parler du Seigneur Jésus. Un 
jour elle trouva un traité dans la boîte 
aux lettres. Elle le lut et le cacha à sa 
mère. Au cours des semaines suivantes 
arrivaient régulièrement d’autres 
feuillets évangéliques dans la boîte 
aux lettres, feuillets que Liliana prenait 
et cachait. Le soir elle lisait et relisait 
en cachette ces courts messages, qui 
étaient pour elle tout à fait nouveaux 
et merveilleux. Elle apprit ainsi à 
connaître l’amour de Dieu: que le Sei-
gneur Jésus Christ avait payé aussi pour 
elle sur la croix pour tous ses péchés 
et qu’Il voulait lui donner le salut et la 
vie éternelle par pure grâce. Et un jour 
elle tomba à genoux et remit sa vie au 
Seigneur Jésus Christ, qu’elle suit et 
sert maintenant de tout son coeur. – A 
la fin de son témoignage Liliana dit que 
tous les traités émanaient de Llamada 
de Medianoche (Appel de Mnuit) et 
qu’ils étaient destinés à être distribués 
pour que de nombreuses autres per-
sonnes puissent être sauvées. Combien 
nous nous en réjouissons! Dieu est 
si aimant et bon: nous permettre de 
jeter un petit regard dans Son action 
afin de nous encourager. Il vaut la 
peine d’endurer toutes les difficultés 
comme, par exemple, la chaleur ou, 
très pratiquement quand il faut impri-
mer sur du papier souvent humide, les 
rouleaux des imprimantes qui coincent 
ou encore la plieuse qui réagit avec 
chaque sorte de papier autrement que 
ce que nous espérons.La Parole de Dieu 
ne retourne pas à vide!	 n

llamadaweb.org.ar

La détresse également ouvre des 
portes
TONNIE DE JONG

R iberalta, Bolivie. Le nord-est de 
la Bolivie et les régions du Brésil 

y attenantes ont connu de très fortes 
inondations entre février et avril, 
lesquelles étaient dues, selon certains, 
à la construction de plusieurs cen-
trales hydro-électriques près de Porto 
Velho/Brésil, le long du Rio Madera. 
A Riberalta également, les rivières 
ont débordé. Des bâtiments ont été 
inondés et des rues se sont trouvées 
sous eau. Des centaines de familles ont 
été hébergées dans des écoles; donc, 
pas d’enseignement pour les enfants. 
A peu d’exceptions près nous avons 
dû renvoyer chez eux tous les enfants 
de l’internat à cause de la fermeture 
des écoles pour un mois. Il a naturel-
lement fallu prendre soin des enfants 
restés ici. Nous nous sommes donc 
demandé:«Que faire pendant cette 
période?» Le Seigneur nous a donné 
la pensée et le désir de faire du travail 
d’évangélisation auprès de ces enfants.

Les premiers pas menèrent les 
conductrices de groupe Runia, Leider, 
Ethel et moi-même à évangéliser des 
enfants du voisinage. Nous avons dis-
tribué des invitations et avons alors fait 
des petits jeux, avons chanté et raconté 
une histoire de la Bible. Nous avons 
ensuite étendu les heures pour enfants 
à un autre quartier de la ville. Là les en-
fants sont venus lavés et bien habillés. 
Quelques mamans ont écouté attentive-
ment les histoires bibliques; les enfants 
montraient de l’enthousiasme. C’était 
une bénédiction de travailler avec eux. 
Dieu agissait par Sa Parole et plusieurs 
enfants ont accepté le Seigneur Jésus 
pour leur Sauveur. Il nous a alors ouvert 
une autre porte pour l’évangélisation 
des enfants: comme de nombreuses 
personnes étaient hébergées dans des 
écoles à cause des inondations, nous 
avons vu là une possibilité d’apporter 
la bonne Nouvelle du salut. Quand on 

nous affirma que nous étions les bien-
venus, nous avons pu fort bien travailler 
là aussi. Nous remercions le Seigneur 
pour ces portes ouvertes, ce qui nous 
permettait de toucher les enfants par 
l’Evangile. Au départ de la détresse 
Il peut produire de la bénédiction, et 
nous prions pour qu’il en sorte du fruit 
qui demeure. 

Une après-midi trois collaboratrices 
de notre équipe furent arrêtées par la 
police, alors qu’elles roulaient à moto, 
sans papiers d’identité, sur le chemin 
de retour. Il en résulta une situation 
pénible, car Deborah, la propriétaire 
de la moto, devait payer une amende 
mais n’avait pas d’argent sur elle. Elle 
dut donc laisser son véhicule à la police. 
Après une heure au poste de police, 
Deborah sortit sa Bible et le livre des 
leçons pour enfants, et elle se mit à 
expliquer l’Evangile à l’agent présent. 
L’homme se sentit de plus en plus mal 
à l’aise; et quand elle eut fini son témoi-
gnage, surprise: il la laissa partir avec 
sa moto!	 n

www.llamada-de-medianoche.com

Ecoutez chaque jour des extraits de la Bible, 
des messages en live, l’école biblique via la 
radio, des lectures de livres, des conférences 
et de la musique. Tout cela d’actualité, évan-
gélique et édifiant pour la foi!

Astra 1L satellite 19,2 Est
Fréquence (MHz) 12604
Polarisation horizontale
Transbonder 1.111
Symbol Rate 22000
Fec 5/6
Emissions françaises:  
du lundi au vendredi  
14h00 - 15h00

www.rnh.de
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SÉRIE

COMMENT LE NOUVEAU TESTAMENT UTILISE L’ANCIEN. 8e PARTIE 

L’application littérale de  
déclarations intemporelles

U
ne autre variante de considérer comment le 
Nouveau Testament cite l’Ancien est «l’appli-
cation littérale de vérités morales ou théolo-
giques intemporelles». Cela se fait quand un 

écrivain néotestamentaire ou un personnage du Nou-
veau Testament applique une vérité morale théologique 
de l’Ancien Testament au temps actuel. Pour suivre, 
quelques exemples de ce genre d’applications de l’Ancien 
Testament: 

Matthieu 4,4-10 et Deutéronome 8,3; 6,16; 6,13.-Lors 
de Sa tentation dans le désert Jésus cite trois fois l’Ancien 
Testament pour repousser Satan, qui cite aussi le Psaume 
91,11-12. Jésus applique Deutéronome 8,3 pour montrer 
que l’homme ne vit pas de pain seulement. Il cite ensuite 
Deutéronome 6,16 pour indiquer que l’on ne doit pas 
tenter Dieu comme Israël l’a fait à Massa. Jésus applique 
ce principe à Sa situation. Il s’appuie également sur Deu-
téronome 6,13 et/ou Deutéronome 10,20 pour poser le 
principe que Dieu seul doit être adoré. Jésus utilise l’An-
cien Testament dans le contexte pour contredire Satan 
par des principes intemporels.

Matthieu 9,13 et Osée 6,6. Dans Sa confrontation 
avec les pharisiens lors du repas avec les péagers et les 
pécheurs, Jésus utilise le principe énoncé en Osée 6,6 
pour indiquer que Dieu regarde plus au coeur qu’aux 
rites.

Matthieu 11,29 et Jérémie 6,16. Jésus applique un 
principe intemporel de Jérémie 6,16. Jérémie 6 parle de 
la future destruction de Jérusalem. L’Eternel exige de 
Son peuple: «Demandez quels sont les anciens sentiers»; 
et si les Juifs le font, ils trouveront le repos de l’âme. 
De même, les auditeurs de Jésus trouveront le repos de 
l’âme, s’ils se tournent vers Lui. 

Matthieu 22,37-39 et Deutéronome 6,5; Lévitique 
19,18. Jésus cite Deutéronome 6,5 et Lévitique 19,18 
pour souligner l’éternel principe intemporel que Dieu 
attend des êtres humains qu’ils L’aiment de tout leur 
coeur.

Romains 3,10-18 et différents Psaumes. Paul uti-
lise une collection de citations essentiellement des 

Psaumes –Psaume 14,1-3; Psaume 5,9; Psaume 140,3; 
Psaume 10,7; Esaïe 59,7; Psaume 36,1 – pour établir 
cette importante et fondamentale vérité théologique: 
tous les humains sont pécheurs. 

Romains 4,3 et Genèse 15,6. En Romains 4 Paul argu-
mente sur ce point: la justification se fonde sur la foi, 
non sur les oeuvres. Cela vaut pour le temps de l’Ancien 
Testament comme pour celui du Nouveau Testament. 
Comme preuve que la justification vient de la foi, il cite 
Genèse 15,6, où il est dit que le patriarche Abraham a 
été justifié par la foi seulement. 

1 Corinthiens 1,31 et Jérémie 9,23-24. En Jérémie 
9,23-24 l’Eternel déclare que le sage ne doit pas se glori-
fier de sa sagesse, mais en l’Eternel. Le contexte de 1 Co-
rinthiens 1 est semblable: Paul écrit que l’on doit se glo-
rifier dans le Seigneur, et non dans la sagesse humaine. 
En citant Jérémie 9,23-24, Paul fait une application d’un 
principe moral éternel. 

1 Corinthiens 6,16 et Genèse 2,24. Paul cite Genèse 
2,24, une tranche de l’histoire de la création, pour mon-
trer la signification de l’unité qui se produit quand deux 
personnes ont une relation physique ensemble. C’est 
une mise en garde morale contre les relations sexuelles 
immorales. 

Galates 3,11 et Habakuk 2,4. Paul cite Habakuk 2,4 
pour indiquer que la véritable relation avec Dieu a tou-
jours reposé sur la foi. 

1 Pierre 1,16 et Lévitique 11,44; 19,2. Il y a là une 
citation de Lévitique 11,44; 19,2. Il s’agit d’une appli-
cation littérale de ce principe intemporel: le peuple de 
Dieu doit être saint, car Lui est saint.

Comme les passages cités le montrent, il se fait toujours 
de nouveau que les écrivains néotestamentaires utilisent 
l’Ancien Testament en tenant compte du contexte pour 
appliquer au temps présent une vérité morale ou théolo-
gique intemporelle.	 DR MICHAEL VLACH

D’abord paru sur theologicalstudies.org; extrait abrégé de«NT Use 
of OT Part 8: Literal Application of Timeless Moral or Theological 
Point».
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coordonnées bancaires pour la Suisse, ci-haut)

IMPRESSION:  GU-Print AG, Zürich

PRIX DE L’ABONNEMENT ANNUEL:  Suisse, Allemagne, 
Autriche : gratuit, autres pays d’Europe et pays de la 
Méditerranée EUR 18.–, France EUR 18.–, Belgique EUR 
18.–, tous les autres pays EUR 24.–. Les abonnements 
portent sur un an (en commençant au mois de janvier) 
et seront automatiquement prolongés d’une année, 
s’ils ne sont pas annulés un mois avant la fin de 
l’exercice.

LES ADRESSES  de toutes les filiales de l’oeuvre 
missionnaire de l’«Appel de Minuit» au site:  
www.appeldeminuit.ch/mrweltweit.php

Se souvenant que toute connaissance humaine n’est 
que partielle et imparfaite (1 Cor. 13, 9), les auteurs 
exposent, chacun sous sa propre responsabilité, leur 
point de vue.

AMEN

INITIALEN DES AUTEURS DE CETTE ÉDITION 
adm = Appel de Minuit; nol = Norbert Lieth;  
rem = René Malgo

 Convention de Pâques.  Nous sommes 
reconnaissants à Dieu pour la conven-
tion de Pâques qui s’est tenue en 
Suisse; notre prière est qu’elle donne 
des résultats et produise de vrais fruits.

 Sindelfingen.  Un sujet de prières 
est pour nous la rencontre d’amis de 
l’Appel de Minuit en Allemagne le 
jour de l’Ascension; Norbert Lieth et le 
Dr Joachim Cochlovius y prêcheront la 
Parole. Notre souhait est d’édifier par 
cette journée l’Assemblée de Christ.

 Nouveau site Web.  La nouvelle version 
de notre site Web en allemand est dans 
la phase terminale de la mise au point. 
C’est pour nous un grand challenge.

 Suisse.  Nous tiennent à coeur notre in-
frastructure, notre maison de réunions, 
la salle de Sion (existe depuis 1978), 
le centre pour seniors (depuis 1988), 
la maison de l’Appel de Minuit et la 
maison Maranatha (toutes deux depuis 
2005). Ces bâtiments ont besoin d’un 
assainissement et d’un entretien. Sur 
les toits figure, deux fois, bien visible 
cet appel: «Dieu te cherche». Toute 
l’infrastructure doit servir à la mission.

 Pays-Bas.  Nous espérons que la ver-
sion néerlandaise du CD évangélique 
(pour la distribution) sur la coupe du 
monde de football trouvera un écho 
chez de nombreuses personnes et les 
sauvera, les transformera.

 Hongrie.  Notre prière est de trouver 
des gens qui paieront les abonnements 
pour ceux qui ne peuvent le faire. 
(L’abonnement en Hongrie est payant 
pour pouvoir financer le travail dans ce 
pays.)

 Roumanie.  Nos journaux sont répan-
dus en Roumanie. Nous prions pour 
qu’ils servent les chrétiens sur place et 
amènent des gens à la foi.

 Cameroun.  Nous prions pour que les 
envois de littérature au Cameroun par-
viennent toujours à destination, dans 
les bonnes mains, et pour que nos col-
laborateurs là-bas reçoivent les moyens 

financiers dont ils ont besoin pour 
effectuer ce travail. 

 Israël.  Notre désir est d’être, par le 
travail de Beth-Shalom, un témoignage 
en Israël et en bénédiction pour ce 
peuple, afin que beaucoup de Juifs et 
d’Arabes apprennent à connaître le vrai 
Messie d’Israël.

 USA.  Nous prions pour que notre 
travail en langue espagnole connaisse 
un bel essor et pour que l’on trouve 
une relève (de collaborateurs) pour 
l’important travail en langue anglaise à 
Colombia.

 Guatemala.  Nous prions pour que les 
envois gratuits de littérature vers Cuba 
parviennent toujours aux destinataires 
et portent beaucoup de fruit.

 Brésil.  La petite équipe à l’imprimerie 
a besoin de notre soutien par la prière 
(Pacheco, Danilo, Alessandro, Ebenezer 
et Dona Érica). Nous prions pour que 
notre nouvel imprimeur Alessandro se 
décide pour le Seigneur, pour que les 
seize nouvelles parutions soient prêtes 
à temps et qu’elles soient en grande 
bénédiction pour les lecteurs. 

 Uruguay.  Notre collaborateur Robert 
Brasil a besoin de créativité et de nou-
velles idées pour la production de nos 
pièces radiophoniques pour enfants et 
également dans la rédaction et la pré-
sentation graphique des dix nouveaux 
traités. 

 Bolivie.  Nous prions pour que finissent 
les inondations, pour les réunions 
d’enfants et l’étude biblique à l’internat, 
pour le travail à la librairie et pour 
celui effectué via les deux émetteurs 
radiophoniques, ainsi que pour la col-
laboration dans l’assemblée et dans le 
club biblique OANSA.

 Argentine.  Des sujets de prières: les 
déplacements missionnaires avec le Ma-
ranatha-Latino-Mobil et l’adaptation de 
nos nouveaux missionnaires Alexander 
et Maria Müller (étude de la langue et 
recherche d’un logement convenable).
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Littérature:   Prophetie & Israël

Prophétie & Israël NORBERT LIETH

Le discours de Jésus sur  
le mont des Oliviers 
Norbert Lieth expose d’une manière détaillée les plus im-
portantes et probablement les plus émouvantes déclara-
tions prophétiques de la Bible contenues dans le discours 
de Jésus sur le mont des Oliviers. Sur base de ce dernier, 
vous pourrez discerner correctement les événements à ve-
nir. Que de choses vous apprendrez grâce à ce discours 
sur le mont des Oliviers avec sa parabole des dix vierges. 
Vous serez encouragé à ne pas sombrer dans la dépres-
sion de ce monde, mais à mettre tout votre espoir dans le 
retour de Jésus.

Relié, 175 pages,  
No de commande 190008 
CHF 12.00, EUR 8.50

Prophétie & Israël DR. ROGER LIEBI

Vivons-nous vraiment au temps de la fin ?
Plus de 175 prophéties  accomplies 
Un des meilleurs livres sur la prophétie! Le Dr Roger Liebi 
avance des détails étonnants qui constituent la preuve 
évidente que nous vivons vraiment au temps de la fin. Un 
coup mortel porté à l’athéisme!  Historiquement et scien-
tifiquement, Liebi étudie en profondeur les prophéties – 
aussi en s’appuyant sur de nombreux graphiques; il établit 
ainsi la fiabilité de la Bible. Laissez-vous entraîner dans 
une attitude d’attente du prochain retour de Jésus! 
Chaque chrétien devrait lire ce livre.

Relié, 423 pages 
N° de commande 190009 
CHF 18.00, EUR 13.00

Prophétie & Israël NORBERT LIETH

Une prophétie essentielle
La révélation des 70 semaines de Daniel 9 fait partie des 
écrits bibliques qui nous prouvent de manière irréfutable 
que la Parole de Dieu s’accomplit. Là nous sont annoncés 
avec précision: le déroulement des événements de l’his-
toire du salut, la destinée d’Israël, la venue du Messie et 
l’action de Dieu sur les nations. L’exacte concordance des 
événements passés avec les prophéties de Daniel 9 est 
tout simplement ahurissante. Ce que le Dieu vivant révèle 
succinctement par le prophète Daniel est un encourage-
ment pour chaque chrétien et devrait porter les scep-
tiques à la réflexion. 

Brochure, 52 pages 
No de commande 190003 
CHF 6.00, EUR 4.00

Prophétie & Israël NORBERT LIETH

Sache que …
«Sache que… » sont les mots introductifs d’un texte qui 
dépeint les derniers jours avant le retour de Jésus. Cette 
description est plus actuelle que jamais – elle annonce ce 
qui nous est présenté chaque jour dans les médias, par 
exemple des révolutions, des bouleversements politiques, 
la globalisation, des changements religieux, des crises fi-
nancières, l’anarchie et la dégradation des valeurs. Où 
tout cela conduit-il? A quoi faut-il s’attendre? Peut-on en-
core sauver le monde? Y a-t-il un tournant vers le positif? 
La Bible nous donne la réponse. La lecture de cette bro-
chure vous informera.

Brochure, 24 pages 
Bestell-Nr. 190007 
CHF 1.50, EUR 1.00

 Prophétie & Israël NORBERT LIETH

Pourquoi  précisément  Israël?
Pourquoi précisément Israël est-il désigné comme le 
peuple de Dieu? Et pourquoi l’antisémitisme gagne-t-il de 
plus en plus de terrain à travers le monde? L’auteur dé-
voile qu’une ligne rouge prophétique, évangélique et 
concernant l’histoire du salut traverse toute la Bible, et 
montre le rôle qu’Israël y joue. Ce livre apporte un bel 
éclairage et devrait encourager à s’en tenir à la vérité. 
Convient bien comme cadeau à offrir!

Livre de poche, 104 pages  
No de commande 190001 
CHF 7.00, EUR 5.00

 Prophétie & Israël NORBERT LIETH

9 Miracles dans l‘Evangile selon Jean
Le Nouveau Testament rapporte de nombreux miracles et 
signes que Jésus a accomplis durant Sa vie terrestre. Seul 
l’apôtre Jean en décrit neuf tout en témoignant que Jésus 
en a réalisé beaucoup, beaucoup d’autres. Mais il donne 
aussi la raison pour laquelle, inspiré par l’Esprit Saint, il a 
fait ce choix: tous les signes et miracles doivent en priori-
té servir à éveiller la foi des gens sur cette vérité, à savoir 
que Jésus Christ est le Messie et le Fils de Dieu. L’auteur 
a suivi leurs traces et a découvert des choses étonnantes. 
Des faits insignifiants apparaissent soudainement sous 
un nouvel éclairage.

Livre relié, 150 pages  
No de commande 190006 
CHF 11.50, EUR 8.00

Prophétie & Israël NORBERT LIETH

L’Etat juif, même contrariant, est une 
nécessité pour le salut du monde!
Depuis sa création en 1948, l’Etat d’Israël constitue aux 
yeux du monde une pierre d’achoppement et est la cible 
d’attaques répétées. Que dit la Bible sur ce sujet d’une 
brûlante actualité ?

Livre de poche, 160 pages 
No de comm. 190600 
CHF 8.50, EUR 6.00

Commandez ici:

adm@mnr.ch



Nouveauté!

Un sujet épineux 
Le don d’organes
Dr méd. Peter Beck 
et Norbert Lieth, Peter Malgo, 
René Malgo, Fredy Peter

Même après notre mort nous pou-
vons encore réaliser de bonnes 
choses en faisant le don de nos 
organes pour que d’autres gens 
puissent continuer à vivre. Tel est 
du moins le point de vue de nom-
breux médecins et défenseurs de 
l’éthique.

La plupart des gens qui re-
fusent de donner leurs organes 
craignent que ceux-ci puissent 
leur être enlevés déjà avant leur 
mort constatée. Cette peur n’est 
pas injustifiée.

Une prise de position biblique-
ment fondée concernant le don 
d’organes.

Brochure, 16 pages 
no de commande 190011 
CHF 1.50, EUR 1.00

Commandez ici:
adm@mnr.ch


